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Introduction 
Le cadre d’évaluation de mathématiques 3 définit les fondements théoriques et la 
nature de l’évaluation sommative qui sera menée pour déterminer dans quelle mesure 
les élèves de 3e année sont capables d’utiliser les mathématiques de façon pertinente 
et efficace pour résoudre des problèmes.  
 
Ce cadre s’adresse plus particulièrement au personnel qui voit à l’évaluation de la 
compétence des élèves inscrits au cours de mathématiques de 3e année. Il comprend 
la définition du domaine évalué, des renseignements sur l’organisation du domaine 
évalué, ainsi que des précisions sur les caractéristiques de l’examen comme tel.  
 
La définition du domaine assure la correspondance entre le programme d’études de 
mathématiques1 et l’instrument de mesure, ce qui permet de respecter les exigences 
de la validité de contenu conformément aux principes établis en évaluation des 
apprentissages.  
 
  

                                                 
1 Programme d’études de mathématiques 3e année, version septembre 2011 

IIInnntttrrroooddduuuccctttiiiooonnn   
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Définition du domaine 
Quel que soit le niveau scolaire, la contribution de la mathématique à la formation 
fondamentale de l’élève porte sur la capacité de celui-ci à gérer et résoudre des 
problèmes, à établir des liens, à raisonner et à communiquer efficacement et ce, dans 
des contextes variés qui sont liés aux quatre domaines conceptuels retenus dans les 
plans d'études.  

 

Cela suppose en salle de classe des situations d’apprentissages authentiques par 
lesquelles les élèves développent leur compréhension des notions, leur habileté à 
raisonner et à faire l’application de procédures mathématiques.  

 

L’évaluation sommative, pour être conséquente au domaine ainsi défini, proposera aux 
élèves, pour chacun des quatre domaines conceptuels, des tâches signifiantes faisant 
appel à différentes habiletés caractérisées par les démarches cognitives qu’elles 
sollicitent.   

 

LLeess  ddoommaaiinneess  ccoonncceeppttuueellss  dduu  ppllaann  dd’’ééttuuddeess  
 

Les domaines conceptuels retenus dans le plan d’études sont :  

 Nombre 

 Régularités et algèbre 

 Géométrie 

 Mesure 

 Traitement de données et probabilité 

 

Les résultats d’apprentissage propres à chacun de ces domaines conceptuels sont 
présentés dans le Plan d’études du programme de mathématiques de 3e année. 

 
Le domaine des attitudes et des valeurs (savoir être) ne sera pas évalué dans l’examen 
provincial. Il est prévu que ces apprentissages fassent l’objet d’évaluation formative en 
salle de classe. 

DDDéééfffiiinnniiitttiiiooonnn   ddduuu   dddooommmaaaiiinnneee 
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LLeess  hhaabbiilleettééss    

Pour faciliter la description des connaissances et des compétences de l’élève, trois 
catégories d’habiletés ont été retenues : la maîtrise des concepts, la maîtrise des 
applications et la résolution de problèmes.  

  LLaa  mmaaîîttrriissee  ddeess  ccoonncceeppttss  

Les élèves devront montrer qu’ils peuvent définir des concepts mathématiques, 
les expliquer, en générer des exemples et des contre-exemples, et passer d’un 
mode de représentation à un autre. Interpréter un graphique et traduire une 
situation donnée par un modèle mathématique sont aussi des manifestations de 
cette habileté. Les concepts n’étant pas des entités éparses, la maîtrise des 
concepts implique aussi la capacité de l’élève à établir des liens entre ceux-ci.  

  LLaa  mmaaîîttrriissee  ddeess  aapppplliiccaattiioonnss  

L’application de procédures mathématiques couvre aussi bien la production de 
graphiques et la construction de figures géométriques que l’utilisation 
d’algorithmes. Les élèves devront démontrer leur connaissance des règles et 
des procédures utilisées pour accomplir des opérations mathématiques. La 
maîtrise des applications peut impliquer la capacité de l’élève à faire un choix 
approprié d’application. 

  LLaa  rrééssoolluuttiioonn  ddee  pprroobbllèèmmeess  

Les élèves devront démontrer leur capacité à résoudre des problèmes plutôt 
familiers. Les situations proposées, qu’elles soient contextualisées ou non, leur 
permettront de mettre en application leurs stratégies de résolution de problèmes. 
Une démarche complète de résolution de problème implique les étapes 
suivantes :   

 

 dégager de la situation les éléments d’information pertinents qui se prêtent à 
un traitement mathématique;  

 modéliser la situation et élaborer une démarche de solution appropriée qui 
démontre par le choix des opérations, une compréhension adéquate du 
problème;  

 appliquer correctement les opérations ou les relations choisies dans la 
démarche de solution; 

 valider sa solution en s’assurant que sa démarche est adéquate et 
communiquée clairement, et que sa réponse est plausible en regard du 
contexte.  

NNoottee  ::   Les différentes habiletés offrent des zones de recoupement entre elles. La 
classification des différentes tâches proposées à l’élève peut dépendre du 
contexte d’application et de l’intention visée.  
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Organisation du domaine 
Le tableau à la page suivante regroupe les domaines conceptuels et les habiletés à 
considérer en jugeant de la compétence de l’élève inscrit au cours de mathématiques, 
3e année. Ces domaines et habiletés sont accompagnés d’un pourcentage qui indique 
leur importance relative dans l’examen. D’un examen à l’autre, ces pourcentages 
peuvent varier légèrement. 

 

Chaque cellule du tableau couvre une réalité significative du programme que l’on 
nomme dimension. À l’exception de la dimension 11, une dimension regroupe les 
tâches qui résultent de l’intersection d’une habileté et d’un domaine conceptuel. La 
dimension 11 quant à elle, recoupe tous les domaines conceptuels. De part leur nature, 
les items de résolution de problèmes proposent des tâches qui font appel à des 
concepts qui appartiennent souvent à plus d’un domaine. La présence de lignes 
pointillées dans le tableau exprime cette particularité. Les items présentés à la fin du 
document sont associés à leur dimension respective. 

 

Pour favoriser l’établissement de liens entre les différents domaines conceptuels, les 
items seront classés non selon une appartenance pure à une dimension, mais en 
fonction d’une dominante qui la lie à cette dernière.  

 

 

OOOrrrgggaaannniiisssaaatttiiiooonnn   ddduuu   dddooommmaaaiiinnneee 
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Principes à respecter en évaluation sommative 
L’utilité et la justesse des décisions qui seront prises suite à l’évaluation provinciale 
dépendent principalement de la validité de l’instrument de mesure. Pour assurer cette 
validité, les items de l’examen doivent permettre à l’élève de démontrer le plus 
fidèlement possible sa compétence par rapport aux domaines mesurés. 
 
 
1. Pour assurer la cohérence entre l’évaluation provinciale et le programme d’études, 

les items doivent porter sur les résultats d’apprentissage précisés dans le plan 
d’études du programme de mathématiques de 3e année. Ceci n’exclut pas la 
possibilité que certains items fassent appel à des notions vues antérieurement.  
 

2. Les tâches évaluatives (items) doivent être présentées lorsque pertinent, dans des 
contextes variés, réalistes et signifiants pour l’élève. Ces contextes peuvent 
appartenir au domaine de la vie personnelle, de la vie scolaire, du travail et des 
loisirs ou encore au domaine social.  

 
3. La compétence en lecture requise pour comprendre un item fera l’objet d’une 

attention particulière lors de l’élaboration des épreuves. La formulation des mises 
en situation des items sera aussi simple et directe que possible. On veillera à ne 
pas dépasser le niveau de compréhension en lecture que l’on est en droit de 
s’attendre d’un élève de la 3e année. 

 
4. Les items doivent respecter les valeurs et les normes d’éthique 

reconnues (religions, cultures, sociétés, sexisme, etc). 

 
5. En règle générale, la réussite d’un item ne doit pas dépendre de la réussite d’un 

autre item. 
 

 

 

 

PPPrrriiinnnccciiipppeeesss   ààà   rrreeessspppeeecccttteeerrr   eeennn   ééévvvaaallluuuaaatttiiiooonnn sssooommmmmmaaatttiiivvveee
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Caractéristiques de l’évaluation 
L’examen sera constitué de deux parties d’une durée de 60 min chacune. Du temps 
supplémentaire pourra être accordé à un élève seulement si celui-ci bénéficie d’une 
accommodation à cet effet, dûment autorisée par le Ministère. L’usage de la 
calculatrice ne sera pas autorisé. 
 
De façon générale, l’examen sera constitué d’unités d’évaluation (voir annexe 1). Une 
unité comporte au départ une mise en situation (qui peut se présenter sous la forme 
d’un court texte parfois accompagné d’un tableau, d’un graphique, d’un diagramme ou 
d’une image) suivie d’une série d’items. Le nombre d’items varie d’une unité à l’autre. 
 
L’unité d’évaluation pourra être constituée de deux types d’item différents : l’item à 
réponse construite (réponse courte et réponse élaborée) et l’item à réponse choisie 
(choix multiple et choix alternatif). Dans l’examen, le rapport des items à réponse 
construite aux items à réponse choisie sera d’environ 5 : 1. 

 
 

IItteemm  àà  rrééppoonnssee  ccoonnssttrruuiittee  
  
IItteemm  àà  rrééppoonnssee  ccoonnssttrruuiittee  ccoouurrttee    
 
L’item à réponse construite courte est tout désigné pour mesurer la maîtrise des 
concepts et des applications. Cet item exige de l’élève qu’il fournisse lui-même la 
réponse attendue. Celle-ci peut prendre la forme d’une courte explication ou provenir 
d’un calcul simple comme l’illustre l’exemple 1. Ces items ne nécessitent pas une 
solution très élaborée et la participation des correcteurs n’est pas toujours nécessaire 
lors de la notation.  
 
 
 

   

EExxeemmppllee  11 : Les trombones 
 
Madame Lucille a 54 trombones.  
Elle en donne plusieurs à ses élèves. Il lui en reste 17.  
 
 
Combien de trombones a-t-elle donnés ?  

 
 

CCCaaarrraaaccctttééérrriiissstttiiiqqquuueeesss   dddeee lll’’’ééévvvaaallluuuaaatttiiiooonnn 
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IItteemm  àà  rrééppoonnssee  ccoonnssttrruuiittee  ééllaabboorrééee  
 
L’item à réponse construite élaborée est utile pour mesurer des processus plus 
complexes tels ceux sollicités en résolution de problèmes. Ce type d’items demande 
aux élèves d’indiquer les étapes de leur démarche de solution et de répondre en 
utilisant les unités appropriées (voir exemple 2). Ces items sont notés par des 
correcteurs au moyen du diagramme de notation présenté à la page 14. 
 
 
 
 

   
EExxeemmppllee  22 : Club de lecture 
 
Malik est membre du club de lecture de son école. Le livre d’aventures qu’il lit 
présentement a 96 pages. Lundi, il a lu 24 pages et il veut que son livre soit terminé 
vendredi.  

 
Combien de pages doit-il lire chaque jour ? 
 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
Réponse : 
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IItteemm  àà  rrééppoonnssee  cchhooiissiiee  
  

IItteemm  àà  cchhooiixx  mmuullttiippllee  
L’item à choix multiple, est semblable en plusieurs points à l’item à réponse construite 
courte, à la différence que ce type d’item présente à l’élève un choix de trois ou quatre 
réponses parmi lesquelles se trouvent la bonne réponse et les leurres. La notation de 
ces items est effectuée par ordinateur.  

   
   

EExxeemmppllee  33  :: Un test  
 
Monsieur Alain annonce à ses élèves qu’ils ont 1 heure et 45 minutes pour faire un test. 
 
Combien de minutes les élèves ont-ils pour faire le test ? 
 
A. 45 
B. 46 
C. 105 
D. 145 
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IItteemm  àà  cchhooiixx  aalltteerrnnaattiiff  
Les items à choix alternatif proposent à l’élève une série d’énoncés pour lesquels deux 
positions opposées sont présentées. Par exemple, on demandera à l’élève si une 
formule, une définition ou une affirmation est vraie ou fausse, complète ou incomplète. 
La participation des correcteurs peut s’avérer nécessaire à la notation de ces items 
sinon elle est effectuée par ordinateur.  
   
   
   

EExxeemmppllee  44  :: Les polyèdres 
 
 
 
 
 
 
Encercle « Vrai » ou « Faux » pour chacune des affirmations suivantes. 
 

a) Ce polyèdre est une pyramide à base triangulaire. Vrai   \   Faux 

b) Cette pyramide possède 5 sommets. Vrai   \   Faux 

c) Cette pyramide possède 8 arêtes. Vrai   \   Faux 
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DDiiaaggrraammmmee  ddee  nnoottaattiioonn  
 
Le diagramme de notation est utilisé pour noter les items de résolution de problèmes et 
il fait référence à des termes qu’il importe de connaître avant de procéder à la notation. 
L'application appropriée du diagramme ne peut se faire qu'en analysant attentivement 
le travail de l’élève.  
   

   

DDéémmaarrcchhee  aapppprroopprriiééee    
La démarche utilisée permet effectivement de solutionner le problème donné ; cette 
démarche présente un cheminement logique à l'intérieur duquel le choix des 
opérations, à chacune des étapes essentielles, est correct. 

 

DDéémmaarrcchhee  ppaarrttiieelllleemmeenntt  aapppprroopprriiééee      
La démarche utilisée ne permet pas de solutionner le problème donné ; cependant, 
cette démarche comprend une partie de la solution qui dénote une compréhension 
partielle du problème. 

 

DDéémmaarrcchhee  iinnaapppprroopprriiééee    
La démarche utilisée ne permet pas de solutionner le problème donné et ne contient 
aucun élément qui pourrait dénoter une compréhension partielle du problème. 
L'absence de travail (de traces) est considérée comme une démarche inappropriée. 

 

UUttiilliissaattiioonn  eexxaaccttee  ddeess  ooppéérraattiioonnss    
L'élève n'a fait aucune erreur en appliquant les opérations et les relations choisies. 
Une erreur de distraction, lorsqu’elle n’affecte pas l’intégrité2 du problème, est 
considérée comme une erreur d’opération. 

 

CCoommmmuunniiccaattiioonn  ccllaaiirree    
L’élève répond à la question dans un langage mathématique approprié. La 
correctrice ou le correcteur peut suivre les étapes de la démarche de l’élève, même 
si, à l’occasion, une étape n’apparaît pas car elle provient d’un calcul mental. La 
réponse doit être réaliste et inclure l’unité appropriée. 
 

                                                 
2 L’intégrité du problème est affectée lorsque l’erreur de distraction modifie la structure 
même du problème en diminuant les exigences de la tâche initiale. 



 

 
 

Le diagramme de notation  
(Résolution de problèmes)
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Communication des résultats 
Dans le cadre de cette évaluation sommative en mathématiques, le résultat de l’élève 
pour l’ensemble de l’examen sera rapporté par un score global en pourcentage. De 
plus, l’élève recevra un niveau de compétence pour chacun des domaines conceptuels 
définis dans le programme d’études.  

Interprétation normative 

Le score global à l’examen s’accompagne de la moyenne provinciale et du rang 
centile de l’élève. Ces données permettent de situer le rendement de l’élève par 
rapport à celui de ses pairs.  

Interprétation critériée  

Un seuil de réussite a été fixé pour établir le niveau de compétence de l’élève à chacun 
des domaines conceptuels. L’élève reçoit un commentaire qualifiant sa performance 
comme étant soit insuffisante, acceptable, attendue ou supérieure. La description des 
niveaux de compétence apparaît dans le tableau suivant. 

 
 

NNiivveeaauuxx  ddee  ccoommppéétteennccee  
 
 

Insuffisant Acceptable Attendu Supérieur 

L’élève ne possède 
pas les habiletés et 
les connaissances 
nécessaires pour 
répondre aux 
exigences de cet 
aspect du 
programme. 

Bien que l’élève 
démontre une certaine 
compréhension des 
éléments évalués, il 
éprouve des difficultés 
à plusieurs endroits. 

L’élève démontre 
une bonne  
compréhension de 
la plupart des 
éléments évalués.  

L’élève démontre 
une excellente  
compréhension de 
tous les éléments 
évalués. 

 
 
 
 
 

CCCooommmmmmuuunnniiicccaaatttiiiooonnn   dddeeesss rrrééésssuuullltttaaatttsss 
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Conclusion 
La rédaction des items de l’examen de mathématiques de 3e année sera menée en 
conformité avec ce cadre d’évaluation. L’examen poursuit comme objectifs : 

 d’être un complément aux évaluations faites à l’école ; 

 de vérifier l’atteinte des résultats d’apprentissage ; 

 d’assurer une certaine uniformité dans la mise en application des programmes 
d’études ; 

 de fournir à l’élève, aux parents et au public en général, des renseignements sur 
le degré d’acquisition des apprentissages qui soient valides et comparables au 
niveau provincial. 

 

Le présent cadre d’évaluation a été conçu pour permettre l’élaboration d’un instrument 
de mesure qui traduise, avec le plus de congruence possible, l’esprit et le contenu du 
programme de mathématiques 3e année. 

 

CCCooonnncccllluuusssiiiooonnn   
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EExxeemmpplleess  dd’’uunniittééss  dd’’éévvaalluuaattiioonn    
 

Les autocollants 
 

1. Monsieur Robert a plusieurs autocollants.  
Il en donne 254 à ses élèves. Il lui en reste 17.  

[ Dimension 2 ] 
Combien d’autocollants avait-il au départ 
 
 

2. Lucie a commencé à placer ses autocollants sur la page couverture de son livre. 
Combien d’autocollants doit-elle ajouter pour remplir la page couverture ? 
 
 

[ Dimension 8 ] 
A. 8 

B. 9 

C. 10 

D. 11 

 
 

3. À l’aide d’une règle, mesure le périmètre de la couverture du livre en centimètres. 
 

[ Dimension 8 ] 
 
 
Réponse : 
 
 

4. Dans une enveloppe il y a 8 autocollants orange et 3 blancs. On a demandé à Maxime de 
sortir un autocollant de l’enveloppe. Quelle phrase ci-dessous représente le mieux cette 
situation ? 

[ Dimension 9 ] 
A. Il est certain que Maxime sortira un autocollant orange. 

B. Il est probable que Maxime sorte un autocollant orange. 

C. Il est probable que Maxime sorte un autocollant blanc. 

D. Il est impossible que Maxime sorte un autocollant blanc. 
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Les fourmis 
 
 

1. On représente le nombre de fourmis dans une fourmilière avec des blocs de base dix. 
Combien y a-t-il de fourmis ? 
 
 
 
 
 
   
 
 
 
 
 
 
 
 

[ Dimension 1 ] 
 
Réponse :  ____________________________________________  

 

 

2. En divisant un ensemble de 27 fourmis en 3 groupes égaux, combien de fourmis y a-t-il 
dans chaque groupe ? 

[ Dimension 2] 

 

A. C. 

 

 

 

B. D. 
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3. Une fourmi marche sur le pourtour d’un plancher en ciment. 
Quel est le périmètre de ce plancher ? 
 

[ Dimension 8] 

A. 22 m 

B. 23 m 

C. 26 m 

D. 28 m 

 
 
 
 

4. Les fourmis ci-dessous forment une suite à motif répété. 
Quelles fourmis permettent de poursuivre cette suite ? 
 
 
 

[ Dimension 3] 

A.  B.  C. 
 
 
 
 

5. Sous un pommier, les fourmis sont nombreuses à se régaler des pommes tombées par terre. 
Il y a des fourmis rouges, des fourmis noires et des fourmis volantes. En tout, il y a 735 
fourmis. De ce nombre, il y a 243 fourmis rouges et 119 fourmis volantes. 
Combien y a-t-il de fourmis noires ? 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

[ Dimension 11] 
Réponse :  _____________________________________________________________  
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Semaine de la fierté française 
 

1. Durant la semaine de la fierté française, Madame Lisa a réalisé un sondage sur les loisirs 
des élèves de sa classe. Elle a représenté les résultats dans un diagramme à bandes. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

[ Dimension 9] 
 

 
A. Quel loisir est le plus populaire ?  ___________________________________________  

 
B. Quel loisir est préféré autant que la natation ?  _________________________________  

 
C. Quel loisir est deux fois plus populaire que le soccer ?  ___________________________  

 
D. Combien d’élèves ont participé au sondage ?  ___________________________________  
 
 

2. Remplis le tableau des effectifs qui permet de construire le diagramme à bandes ci-dessus. 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Loisir Dénombrement Effectif 

   

   

 [ Dimension 9]  

   

   

Natation 

Soccer 

Musique 

Dessin 

Lecture 

0 1 2 3 4 5 6 
Nombre d’élèves 

Les loisirs préférés 
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3. Les élèves ont écouté des chansons d’auteurs francophones. Voici l’heure à laquelle ils ont 
commencé et terminé l’écoute des chansons.  
 
Complète le tableau afin de savoir combien de temps ils ont écouté de la musique durant 
ces journées. 

[ Dimension 8] 
 

 Début de la période 
d’écoute 

Fin de la période 
d’écoute 

Temps total d’écoute 
en minutes 

 

 

Lundi 

 

9 h 10 

 

 

 

 

 

Mardi 

 

 

 

 

9 h 50 

 

 
 
 

4. Trace l’axe de réflexion qui permet d’obtenir l’image du drapeau acadien comme elle 
apparaît dans ce dessin. 
 

[ Dimension 5] 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Image Drapeau 
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Jeux mathématiques 
 

1. Observe bien les régularités dans le tableau ci-dessous. Complète le tableau en ajoutant 
les nombres manquants. 
 

[ Dimension 4] 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

2. Complète la partie manquante de cette figure symétrique. 
 
 
 
 
 

[ Dimension 6] 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Axe de symétrie 


